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Pauvre faune qui va mourir
Refléte-moi dang tec prunellec
Et faic dancer mon couvenir

Entre lec ombree éternelles.

Va, et dic & cec morts pencife
A qui me¢ jeax auraient cu ,b/a/ke
Que je réve deux coug lec ife

Oi je pasge petite et claire.

Tu leur dirac [air de mon front
Et cec bandelettes de laine,
Ma bouche étroite et megs doigts ronds

Qui centent [herbe et le troéne,



Tu dirac meg gectes légers
Qui ce déplacent comme [ombre
Que balancent dang les vergere

Lec feuillec vives et cane nombre.

Tu leur diras que jai couvent
Lec paupiéree lacces et lente,
) . .
Quau coir je dance et que le vent

Dérange ma robe trainante.

Tu leur diras que je mendore
Mege brag nug pliée cous ma téte,
Que ma chair ect comme de [or

Autour dec veinee violettece.

— Dice-leur comme ile cont doux a voir

Meg cheveux bleus comme dec prunec,



Meg pieds pareils & dec miroirs

Et meg deux yeux couleur de lune,

Et dic-leur que dang les coire lourds,
Couchée au bord fraic dec fontaines,
Jeug le décir de leure amoure

Et jai preccé leurs ombres vaines...
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